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Selon la météo et parce que le Fimu est gratuit, donc peu quanti-
fiable, le public varie entre 60 et 90 000 personnes sur trois jours.

Entre 60 et 90 000 personnes
Le chiffre

Le Fimu garde son esprit et en même temps, il est
en perpétuelle évolution. Nous devrions accueillir
cette année une quarantaine de pays différents.
Léa Girardin, responsable de la Mission musique et spectacle vivant,

qui organise le Festival international de musique universitaire

La phrase

Léa Girardin,
responsable
de la Mission musique
et spectacle vivant,
pilote le 27e Fimu qui
aura lieu les 18, 19 et
20 mai dans une Vieille
ville en travaux, certes,
mais sans incidence
pour le festival.

Léa Girardin est à Belfort depuis
le mois de septembre 2012, mais
« je préparais le Grand soir, le
31 décembre ». Alors, elle s’est fait
toute petite. Pourtant, les préro-
gatives de la jeune femme, qui
s’est depuis attelée au Fimu, sont
larges : titulaire du concours d’at-
taché territorial, elle a été recrutée
par la Ville comme responsable
de la Mission musique et specta-
cle vivant. Elle aura donc à charge
d’organiser, avec l’équipe de la
mission installée à la Tour 41, les

grands événements lancés par la
collectivité, mais elle gère aussi
l’occupation des espaces culturels
de Belfort, de même que les rela-
tions avec les autres structures
partenaires.
Pour l’heure, l’activité se concen-
tre sur le 27e Fimu, qui arrive tôt
dans le mois de mai, les 18, 19 et
20. « Nous devons le faire savoir dès
maintenant car les gens se posent
beaucoup de questions à cause des
travaux, explique Léa Girardin. Ils
ne modifieront pas l’offre artistique,
qui ne sera pas touchée, notamment
sur la place d’Armes. Le kiosque
restera une des 15 scènes. Le Fimu a
été pris en compte dans le phasage
des travaux ».

Un instrument-phare
et un paysmis en avant
Originaire du Nord Isère, Léa Gi-
rardin est diplômée de Sciences
pô Lyon avec la spécialité com-
munication, cultures et institu-
tions, et titulaire d’un Master 2 de développement de projets artisti-

ques et culturels internationaux.
Avant de poser ses valises à Bel-
fort, elle a multiplié les expérien-
ces dans les festivals à Lyon, à
travers la relation avec les publics
dans des musées, et a mis en
place une saison culturelle com-
plète à dans une ville moyenne de
la région lyonnaise. Elle travaillait
précédemment pour Lyon 2 com-
me responsable de l’événemen-
tiel à l’université de la mode,
également en charge de la partie
administrative et financière de
l’université d’été pour les étu-
diants étrangers.
Ces expériences variées vont lui
être très utiles dans l’organisation
du Fimu, « même si je peux m’ap-
puyer sur une équipe qui connaît
déjà bien des ficelles ». En temps

normal, la Mission musique
compte 2,5 personnes, et monte
en puissance à l’approche du Fes-
tival.
503 inscriptions de groupes et de
formations musicales universi-
taires ont été reçues et après la
sélection, fruit d’un travail collec-
tif avec les partenaires ces derniè-
res semaines, l’heure est
désormais à la programmation.
« Nous avons fait les propositions
aux formations, pour les héberge-
ments et la participation aux trans-
ports, ils ont jusqu’à la semaine
prochaine pour nous répondre, ex-
plique Léa Girardin. Nous de-
vrions garder 140 formations et il ya
toujours 10 % de désistements. La
programmation bouge jusqu’à la
dernière minute ».

Cette année, l’instrument-phare
sera la famille des percussions,
qui se mariera très bien avec le
pays invité, le Burkina Faso. Le
Fimu devrait accueillir six grou-
pes différents, proposant des sty-
les de musique très variés, du
traditionnel au hip-hop.
Pas de révolution pour ce Fimu,
mais des évolutions par petites
touches. « J’ai une équipe qui con-
naît très bien la manifestation et qui
l’aime », constate Léa Girardin,
qui retrouve ici aussi, comme
pour ses précédents postes, l’im-
portante place prise par les béné-
voles (lire ci-contre). Le Fimu est
sur les rails, et devrait être à la
hauteur des précédentes édi-
tions.

Karine Frelin

Fimu Une équipe renouvelée et un 
festival intact malgré les travaux

Une partie de l’équipe de laMissionmusique autour de Léa Girardin, qui tient l’affiche 2013 toujours
réalisée par l’artiste parisien AlexandreWimmer. Christophe Dupin (chemise grise) remplace Jean-
Albert Gaertner, décédé quelques jours avant l’édition 2012 comme régisseur général. Photo K.F.

FOn recherche des bénévoles
Pour faire vivre le Fimu, la fédération Com’ET et l’ensemble des
associations partenaires recrutent. Entre 200 et 300 bénévoles
participent à l’organisation, d’abord au sein du comité de
pilotage qui se réunit déjà, avec l’équipe du Festival, tous les
quinze jours pour faire le point et pendant le festival pour
prendre en charge les musiciens, réguler le flux de publics,
accompagner les régies techniques, gérer la sécurité… Certains
postes sont incontournables, comme ceux de pilotes de groupe
qui accompagnent les formations musicales de leur arrivée à
leur départ, ou le régisseur de scène qui assure le bon
déroulement du festival en coordonnant la succession des
concerts. Les inscriptions sont prises actuellement auprès de
Com’Et ou par le biais des fiches d’inscription disponibles en
mairie, Tour 41, Bij, Smereb, les lieux étudiants ou par mail à
contact@comet.asso.fr. Maison des étudiants, 55 fg des
Ancêtres à Belfort, Tél. : 03.84.26.48.01.

Montebourg 
confirmé à Belfort
C’est officiel, et inscrit dans son
agenda prévisionnel : Arnaud
Montebourg, ministre du Re-
dressement productif, se rendra
bien à Belfort vendredi 22 mars,
dans le cadre de la Semaine de
l’industrie. Le timing est très mi-
nuté : entre 10 h 15 et 11 h 30, il
visitera Alstom, entre 11 h 45 et
12 h 15, il accueillera, en gare de
Belfort, le Train de l’industrie et
de l’innovation. Le seul rendez-
vous avec un élu qu’il a inscrit à
son agenda est prévu avec un de
ses prédécesseurs, Jean-Pierre
Chevènement, entre 12 h 30 et
14 h.

Culture collèges : 
dispositif amélioré
Le dispositif Culture collèges,
mis en place depuis 2006 par le
conseil général du Territoire de
Belfort, consacre chaque année
un budget afin de promouvoir
« les pratiques artistiques, scientifi-
ques et culturelles pour l’ensemble
des collégiens dans un cadre égalitai-
re et collectif ». Ce dispositif a été
revu fin 2012, et a mis à mal
quelques actions entamées, no-
tamment des représentations de
la compagnie Cafarnaüm pour
les collégiens (notre édition du
14 mars). « Il n’a jamais été ques-
tion de remettre en cause ce disposi-
tif, précise le conseil général. Bien
au contraire, l’enjeu en 2013 est de
l’améliorer en ouvrant ce dispositif
aux expériences culturelles et aux
résidences d’artistes en établisse-
ment, dans la limite du budget an-
nuel ». En ce qui concerne
Cafarnaüm, les collèges candi-
dats ont pris sur leur dotation de
fonctionnement pour que leurs
élèves puissent assister aux Four-
beries de Scapin, dont l’entrée a
été ramenée à 1 € par élèves jeudi
et vendredi dernier.

Le recteur en visite
à Belfort
Dans le cadre de la Semaine de
l’industrie, qui se déroule du 18
au 24 mars, le recteur d’académie
Eric Martin se rendra à Belfort
mercredi 20 mars, pour partici-
per, à partir de 10 h 30, à une
conférence-débat sur la thémati-
que de l’énergie, au cinéma Pa-
thé. Proposée par l’Union des
industries et des métiers de la
métallurgie (UIMM) de Franche-
Comté, en partenariat avec la Val-
lée de l’énergie et avec la
participation de General Electric,
la conférence sera animée par
Jamy Gourmaud, animateur de
l’émission C’est pas Sorcier. L’opé-
ration réunira 460 jeunes des col-
lèges de Belfort, Lure, Beaucourt
et Fougerolles, ainsi que des élè-
ves des lycées Follereau Belfort et
Luxembourg Vesoul, de même
que des jeunes inscrits par les
Missions locales.

Rythmes : nouveau 
débat avec l’IRTS
Un petit-déjeuner est organisé le
vendredi 22 mars de 9 h à 11 h
par l’Institut régional du travail
social (IRTS) dans les locaux de la
Maif à Belfort, sur le thème des
rythmes scolaires. Au-delà du dé-
bat politique, il y sera question de
la « conjugaison des temps », avec
la participation de Jean-Louis Da-
vot, délégué général de la Fédéra-
tion départementale de la Ligue
de l’enseignement de Haute-Saô-
ne.

S’INSCRIRE Auprès de Fouzia
Zridla, secrétaire du service anima-
tion régionale, 03.81.41.67.56,
fouzia.zridla@irts-fc.fr

Ça se dit

Malgré des températures fris-
quettes, les étudiants de l’IUT ont
attiré des enfants, hier après-midi
place Corbis à Belfort, lors de la 6e

édition d’Arti’chouettes.

Cette animation a été imaginée
par des étudiants en DUT carriè-
re sociales de l’IUT de Belfort-
Montbéliard. Sa vocation était de
sensibiliser les enfants à l’éco-ci-
toyennté et au développement
durable. Aujourd’hui, elle est dé-
sormais portée par l’association
d’étudiants Anim’toi.

Hier, elle s’est entourée de nom-
breux partenaires comme la ville
de Belfort pour le prêt de maté-
riel, le conseil général, l’UTBM,
l’association Com’et et les scouts
et guides de France de Mulhouse.
Elle a développé des animations à
la fois simples, originales et ludi-
ques dont l’unique but était d’of-
frir la possibilité aux enfants de

faire preuve d’imagination et de
doigté. Sur une table, ils ont fabri-
qué des maracas avec des bouts
de bois, du fil de fer et des capsu-
les de canettes de bière.

À côté, ils ont découpé des mas-
ques de carnaval que les enfants
ont peint avec une peinture à
base de jaune d’œuf et de paillet-
tes. « Nous ne savions pas que le
défilé du carnaval était annulé »,
s’excuse la coordinatrice.

Avec des feuilles de papiers, ils
ont créé des origamis en forme
de lapins, grenouilles, dinosau-
res. Ils ont conçu des motifs avec
colle et épices.

Enfin, les étudiants ont vendu du
nougat au profit de l’Association
des paralysés de France, lu des
contes et offert un espace au Gre-
nier vert qui a fait déguster sirop,
jus de fruit et brioches bio.

Pascal Chevillot

Animation Les étudiants développent 
l’imagination des enfants

Les enfants ont affronté des températures hivernales place Corbis.
Photo Xavier Gorau

12 jeunes belfortains qui ont en
commun d’être passionnés de
musique freestyle et de hip-hop
souhaitent se constituer en col-
lectif afin de produire en com-
mun des œuvres musicales.

Bien que n’ayant quasiment
aucune expérience de la scène,
ces jeunes se montrent très ambi-
tieux dans leurs objectifs et sont
soutenus dans leur démarche
musicale par Youness Ouatiq,
responsable des pratiques musi-
cales au Service jeunesse de la
Ville de Belfort.

Ils envisagent notamment de lan-
cer une web-radio et de créer un
label qui les mettrait sur la voie de
la célébrité. Pour des raisons pra-
tiques, ils ont choisi de fixer le
siège de leur groupe musical à la
Maison de quartier Jean-Jaurès
où ils seront désormais accueillis

par Laurent Cancedda, anima-
teur responsable du secteur ado-
lescents au sein de cette structure
associative.

Lors de leur dernière réunion, les
discussions ont porté sur le nom
de ce collectif et ils ont convenu
qu’ils s’appelleraient désormais
La Diaspora. Après ce travail or-
ganisationnel, leur prochain ob-
jectif sera de produire des œuvres
musicales de manière individuel-
le ou collective. Le groupe La
Diaspora sera piloté par Yohann
Andrej tandis que Youness Mas-
siri a été désigné porte-parole de
ce collectif.

Hervé Haustete
DÉCOUVRIR Certains de ces jeunes

artistes sont à découvrir à www.fa-
cebook.com/rade.yfa ainsi qu’à
www.facebook.com/stephane.cer-
queira.17

Jean-Jaurès Un collectif de jeunes 
chanteurs à la maison de quartier

Le collectif musical La Diaspora souhaite produire desœuvres
musicales à lamaison de quartier Jean-Jaurès.

Photo Hervé Haustete

Conférence 
sur l’apport 
des neurosciences
Une conférence sur le thème
« apport des neurosciences et des
outils de la neuropsychologie
pour la prise en charge de la défi-
cience intellectuelle dans le poly-
handicap » aura lieu lundi
18 mars de 14 h à 17 h, à l’hôtel
du Département, salle du conseil,
place de la Révolution-Française à
Belfort. La conférence sera ani-
mée par Pascale Chrétien, neu-
ropsychologue clinicienne et
Docteur en neurosciences. Ses
recherches, effectuées au sein du
Laboratoire d’imagerie et de neu-
rosciences cognitives du CNRS,
ont abouti à la publication d’arti-
cles dans des revues scientifiques
internationales de haut niveau.
Elle est également chargée de
cours à la faculté de psychologie
de l’Université de Strasbourg.
Inscription au 03.81.41.67.56.
20 €, sur inscription.

À noter

Assemblée générale
de Gîtes de France
L’assemblée générale de l’associa-
tion Gîtes de France du Territoire
de Belfort se tiendra vendredi
22 mars à partir de 17 h au Chalet
Gourmand à Meroux.

Nuit de la chouette
À l’occasion de la Nuit de la
chouette, samedi 23 mars, à par-
tir de 20 h, la Maison départe-
mentale de l’Environnement
propose un diaporama, une bala-
denocturneà l’écoutedeschouet-
tes et hiboux très actifs à cette
période. Animations gratuites.

BEL02


